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Eiutte de la famille.

Je n'ai pas l'intention, dans cette conférence de traiter le vaste sujet
d's maladies contagieuses, considéré dans son ensemble : je ne pourrais
le faire convenablement et ce serait trop abuser d'ailleurs, de votre bien-
veillance.

Il me faut donc forcément me limiter. C'est pourquoi j'ai scindé mon
sujet.

Je ne m'occuperai donc que de la plus terrible, et de la plus désas
treuse des maladies contagieuses, " La tuberculose ou consomplion.

L'on se sent ému, Mesdames et Messieurs, en constatant le nombre,
toujours grossissant, des personnes qui sont atteintes de la tuberculose ou
de la phtisie pulmonaire et des victimes de plus en plus nombreuses que
ce fléau fait parmi la jeunesse de notre pays nous pourrions' ajouter parmi
la population de notre district en particulier, qui doit nous intéresser le
plus en ce moment.

Et pourtant cette maladie n'est elle pas maintenant reconnue comme
paifaitement évitable et même curable ?

C'est donc cette conviction que je désirerais établir dans vos esprits par
ce travail.

Le Congrès de Berlin, où se sont trouvées réunies toutes les sommités
médicales du monde entier, se basant, sur les données de l'illustre Pas-
teur, ce génie qui nous a valu les plus précieuses découvertes modernes,
et sur les expériences du célèbre Di Koch, a enfin reconnu. la nature, je
dirais, exclusivement contagieuse, de la maladie : l'hérédité ne jouant pas
le rôle- qu'on lui a longtemps assigné.

Consolez.vous, pères de fanilles, qui craignez pour vos enfants, parce
que vos parents ont été atteints de consomption.-Ne pleurez plus, mères
qui avez tant peur de la terrible maladie pour vos chéris-Consolez-vous
vous dis-je ; fussiez-vous, yous-mê]èmes atteints de .u4erculose, le danger
SM Otre oonjuré,--
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